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Notre existence est pénible parfois ; noue avons à gagner à U 
sueur de notre front notre pain et le pain de nos familles. O Dieu, 
donnez la force à nos bras ; donnez è nos âmes consolation et cou­
rage.

Maître, recevez Ici nos promesses solennelles. Nous serons vos 
fidèles disciples Noue respecterons chacun de vos enseignements 
nous observerons chacun de vos préceptes.

Votre Eglise trouvera en noua des file respectueux, soumis et dé­
voués. Noue marcherons avec une confiance filiale dans la vole tracée 
par elle ; car nous savons que ce aéra toujours la voie de la justice 
et de la vérité.

Avant tout, noue serons chrétiens. Nous observerons le saint jour du 
dimanche, dont vous avez fait votre jour. Noue aimerons à vous prier 
chaque soir au foyer, avec les êtres chérie dont nous avons la garde, 
Nous serons sobres, et noue prêcherons la sobriété à nos enfante. 
Noue respecterons les droite et la liberté de tous. Noue Irons souvent 
nourrir notre âme du pain eucharistique que votre bonté nous a pré 
paré. Jamais on ne surprendra sur nos lèvres des paroles lnjurleueee 
pour votre majesté sainte. Nous vous aimerons de tout notre cœur.

Noue saurons porter généreusement, avec le secours de votre grâ­
ce, les croix qu’il vous plaira de nous envoyer. Il ne serait pas digne 
de voue, en effet, le chrétien qui ne saurait pas courageusement rouf- 
frir.

O Jésus, soutenez noue dans nos combats. SI nous tombons, que 
votre main miséricordieuse noue relève, gardez-noue à jamais dîne 
votre cœur sacré.

Nous sommes à vous, ô Jésus, pour le temps et pour l’éternité.

A insi soit-il.

Jamais on n'a entendu une foule semblable répondre avec tant I 

d’ensemble et d’émotion un al puissant : A irai soit-il !

Lee ouvriers de Montréal garderont longtemps dans leur cœur le I 

souvenir de cette inoubliable soirée I


